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*• Historique

1. Les seconds et troisieme sessions de la Conference commune des planificateurs,
statisticiens et demographes africains ont entre autre, recommande la convocation
d'un seminaire sur les modeles de planification multi-sectorielle a l'intention
des planificateurs africains, l'objectif primordial §tant de promouvoir et de
contribuer de maniere efficace a la mise en place de dispositifs de planification
dans le domaine de la modelisation au niveau des pays. On recommandait entre

autre d'aborder, au cours du seminaire, les themes de l'integration du secteur
non-structure dans le processus global de developpement economique, la necessity

de mettre a jour les coefficients techniques d'entree-sortie et leur dynamisation
dans -le processus de croissance a long terme, le traitement et l'analyse des

variables financieres en particulier I1incorporation des variables en matiere

de prix et de balances des paiements dans les systemes globaux de previsions a
court temne fondee sur des matrices de comptabilite sociale et danB des modelea
portant sur les balances en energie en Afrique.

2. Les objectifs du sfeminaire sont d'etudier et d'ameliorer les methodologies
utilisees en matiere de planification du developpement, les systemes et les

approches permettant de realiser des previsions qui pourraient se reveler utiles

pour evaluer 1'ampleur des difficultes rencontrees en matiere de developpement.
En outre, la mise au point d'un outil d'analyse pour la planification sectorielle
est un premier pas et une etape importante vers la definition de strategies et
de politiques economiques saines et appropriees dans le cadre de plans de
dsA/eloppement coherents et logiques.

II. Financement et contributions

3. Le seminaire a ete finance par le programme ordinaire d'assistance technique

des Nations Unies. L'Union sovietique a accueilli le seminaire et la CEA a 6te

l'agence d'execution. L'URSS et la CEA ont tous deux fourni les documents de
travail de base et se sont chargees de 1'organisation et du service du s6minaire.

4. Compte tenu de la nature technique du sujet et afin de donner davantage de

temps aux participants pour acquerir une connaissance approfondie des problemes

qui se posent, la participation a ete limitee a vingt pays> chacun de ces pays

envoyant un expert. Chaque expert est invite a soumettre un bref document sur

I1experience acquise par son pays dans le domaine de 1'utilisation de methodologies

en matiere de modeles de planification multi-sectorielle en mettant 1'accent sur
les sujets enumeres plus haut. La participation des institutions et organismes

specialises du systems des Nations Unies est egalement importante eu egard aux

travaux de meme nature qu'ils realisent sur la modelisation de l'ensemble des

etudes sur les perspectives economiques mondiales, etudes qui englobent l'Afrique.

On cherche par la a promouvoir l'echange d'experiences et d1informations ax6es sur
la formulation de politiques, telles quejt«experience de la CNUCED en matiere de

variables dans lss domainss des prix et des balances des paiements, 1'experience

de I'ONUDI en matiere d'utilisation de techniques d'entree-sortie dans le domaine
de la planification du developpement, l'experience de 1'OIT en matiere de

modelisation du secteur non-structure et l'experience du DAESI dans le domaine
des etudes generales de prospective.
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III. Le de>oulement des travaux et les aspects organisationnels

5. Le Seminaire sur les modules de planification multi-sectorielle et les previ

sions 6conomiques a court terme destines a permettre la mise au point de

politiques dans les domaines de la planification et de la gestion du developpement

dans les pays africains s'est reuni a l'Institut central d'economie et de

math§matique de I'Academie des sciences d'Union sovietique (CEMI-AS) a Moscou

du 15 au 23 septembre 1986. Des experts de 15 pays africains, Sur les vingt invites

a l'origine, y ont participe. Quatre organisations Internationales a savoir, le

DAESI, le BIT, la CNUCED et l'ONUDI y ont egalement participg. Le seminaire a

61u un bureau compose de 6 presidents, un pour chacune des sessions, et d'un

rapporteur. Apr&s l'adoption de l'ordre du jour, le seminaire a divise son travail

en dix sessions, en plus des programmes culturelsi une session a §te" consacrSe

aux recommandations et aux travaux futurs dans le domaine de la planification

multi-sectorielle. Des certificats de participation ont et§ de"cerne"s aux
participants a la fin du seminaire.

6. Conform6ment a l'ordre du jour adopte, les travaux se sont deroul§s de la

maniere suivante : a) contribution de l'Union sovigtique, b) contribution de la

CEA, c) contributions des organisations Internationales, d) rapports sur

I'expeVience des pays, e) discussion generale.

IV. Discussion

7. Le seminaire a aborde quatre grands sujets a savoir, 1) l'integration du

secteur non-structur^ dans la planification multi-sectorielle du deVeloppement;

2) la dynamisation des coefficients techniques d'entree-sortie : experiences

re"alisees en matiere de projections a long terme de la croissance §conomique

dans les pays africains en developpement; 3) le traitement des variables en

matiere de prix et de balances des paiements dans le domaine des modeles de

prospective a court terme fondes sur les matrices de comptabilite sociale;

4) l'elaboration d'un moddle du secteur energetique pour ameliorer les balances

en energie en Afrique. Toutefois, on a constate qu'il serait necessaire que

1'atelier examine egalement des questions touchant a la planification rfegionale

afin que les participants aient une vue complete de la planification globale, y

compris de ses aspects sectoriels et regionaux.

1) Integration du secteur non-structure dans la planification multi-

sectorielle du diveloppement

8. Sur ce sujet, trois documents ont ete presentes par l'AcadSmie de sciences

d'Union sovietique sur la balance differentielle comme instrument de provision

des revenus et de la consommation de la population, la simulation des reseaux

de transport et des infrastructures regionales en matiere de planification

Sconomique et les possibilities de stimulations de 1'economie et sa d£sagr£gation.

9. La CEA a pr6sente un document sur 1'integration du secteur non-structure" en

donnant un apercu des differents aspects du secteur non-structure", de son Emergence

et de ses aspects legislatifs et en presentant un modele liant la production de ce

secteur a la demande finale, la repartition des revenus, les taux d'emploi, les

prix relatifs, les preferences des consommateurs, le taux d'accroissement et la

taille de la population.
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10. Le BIT a presents un document sur le secteur urbain non-structure en Afrique :

incidence pour 1*integration dans le domaine de la planification du dsveloppement

en tragant les grandes lignes des politiques qu'ils faudraient mettre en oeuvre

pour influer sur les resultats du secteur de maniere a ce qu'il atteigne des

objectifs specifiques en matiere de planification, et des mesures a appliquer

pour permettre au secteur d'e"voluer dans un environnement moins hostile.

11. Les experiences du Benin, du Congo, du Kenya et du Senegal ont ete presentees,

toutes indiquant que quoique ce secteur soit inconnu du point de vue statistique,

il joue un role non negligeable dans les economies africaines, et soulignant

qu'il etait necessaire et important de comprendre ses rouages et de le resituer

dans un contexte approprie en matiere de planification du developpement Sconomique.

12. La discussion qui a suivi a surtout portfe sur la question de la definition

du secteur et sur les contraintes pesant sur l'application du modele propose*

s'agissant de la disponibilite de donnees statistiques.

2) Dynamisation des coefficients techniques d'entree-sortie : experiences

en matiere de projections a long terme de la croissance economique

dans les pays africains en developpement

13. Sur ce sujet, 1'Academie des sciences d'Union sovietique a presente plusieurs

contributions sur les ensembles de modeles des bilans d'entree-sortie, l'utilisa-

tion des modeles intra-sectoriels dans le domaine de la planification economique

nationale, la structure des ensembles des industries apparentees - un mecanisme

pour une planification optimisee, la planification multi-sectorielle par l'utili-

sation de tables d'entree-sortie comprenant des unites physiques et des valeurs,

et les methodes d1elaboration des coefficients d1entree prospectifs pour des

modeles inter-industriels. Cette contribution a temoigne de 1'experience acquise

par l'URSS dans le domaine de l'utilisation de modeles de ce type pour la prepa

ration de projets de plans et de plans analytiques et l'analyse du progres

technologique.

14. La CEA a presente un cadre methodologique pour la mise a jour des coefficients

d'entree-sortie utilisant la methode des multiplicateurs (rAs) de I'Universite"

de Cambridge et les resultats provisoires d'une tentative de mise a jour des

tables d'entree-sortie de 1'Ile Maurice datant de 1981. S'agissant du rQle des

investissements a long terme et de la dynamisation des liens inter-sectoriels,

le Nigeria a ete cite pour illustrer le cas d'un pays africain dans lequel le

modele a e"te applique" dans le cadre du programme de modelisation economique de

la CEA. L'ONUDI a fait part de sont experience dans le domaine des modeles e"cono-

miques en se referant au modele LIDO [Qbjectif de developpement de Lima), au

modele UIMITAD, a l'IDIOM [progiciel pour la simulation par pays), a son modele

de cooperation industrielle mondiale, et a des modeles liant l'industrie et les

services en matiere de creation d'emploi et utilisant 27 tables nationales

d'entree-sortie. L'Algerie, l'Egypte et la Tanzar.ie ont fait part de leur experience

portant surtout sur 1'importance de la planification a long terme, de la planifi

cation sectorielle et de I'utilisation des techniques d'entree-sortie dans le

domaine de la planification.
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15. II n'y a pas eu de discussion sur ce sujet.

3) Le traitement des variables en matiere de prix at de balances des

paiements dans le cadre de modeles de previsions a court terme fond^s

sur des matrices de comptabilite sociale ~~

16. L'Academie des sciences d:l)nion sovietique a sugger§ certains modeles pour

re"soudre le probleme et presente pour discussion deux documents sur le sujet a

savoir, les modeles d1etude et de prevision de la solvability des pays en dfivelop-

pement et des modeles pour 1'etabli.ssement de bilans financiers et de la valeur

des operations economiques nationales fondes sur des informations economiques

integrees. Ces modeles sont axes sur 1Joptimisation de la consolidation des

balances materielles et financieres. La CEA a egalement propose une methodologie

pour traiter les variables financieres dans le cadre des modeles fonde"s sur

des matrices de comptabilite sociale et signale son importance pour I1Evaluation

de la faisabilite de schemes de developpement a moyen et long termes. La CNUCED

a fait part de son experience, dans le domaine de 1'analyse financiere et du

systeme d'analyse a partir de modeles globaux integres (SIGMA) et a, en particulier,

mentionne' les modeles nationaux de trois pays africains. Le DAESI a pr§sent6

le modele econometrique global [GEM) et le modele d'entree-sortie global (GIOM)

et a tout particulierement fait reference au models econometrique realise pour

des pays africains en collaboration svec le "Project Link", un projet international

non gouvernemental. L'experience acquiss au plan national par l'lle Maurice et

le Rwanda en matiere de mise en place de modeles de prospectives a court terme

et de la necessity d'incorporer dss variables financieres dans les matrices de

comptabilite sociale a Bgalernont fai'c l'objet d:un expose.

17. La discussion sur ces documents a souligne qu'il etait important de mettre

au point un cadre incluant certains aspects cruniaux tels que la sous-utilisa

tion des capacity's, et indispensable de renforcer la cooperation entre la CEA,

les institutions specialisees et les autres institutions sfoccupant de ce

domaine.

4) Elaboration de modeles pour le secteur ds 1'energie afin

d'ameliorer la balance en energie en Afrique

IS. L'Academie des sciences d'Union sovietique a presente ses travaux en cours

sur la situation energetique en Afrique dans deux documents a savoir, analyse

et modelisation de I'^nergis en Afrique et la situation mondiale en matiere de

ressources energetiques. La CfA, ell? aussi, a presente ses travaux dans ce

domaine et signale 1'importance de ce probleme compte tcnu des difficultes

croissantes eprouvees par les pays pour obtenir des dsvises afin de maintenir

les importations d'ensrgie et de ^aggravation du deboisement en Afrique. La

CEA a presente un modele pour 1!analyse de balances en Snergie ameliorees en

Afrique fonde sur de nouvelles epproches sn matiere de modelisation de I1Incidence

de 1'utilisation de bois de chauffage sur le processus de desertification dans

les pays africains, Ce modele a ete applique au Rwanda dans le cadre d'une etude

de cas. En ce qui concerne 1'experience des peys, I1 experience du Burundi a ete"

presentee car dans ce pays la situation de 1'offre et de la demande de differentes
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sources d'energie a ets etudiee de maniere approfondie. Lars de la discussion qui

a suivi, les participants ont suggere1 qu'il etait necessaire d'etendre le modele

mis au point par la CEA afin de dument prendre en compte I1analyse de la situation

de 1'offre et de la demande des differentes sources d'dnergie necessaires en

Afrique.

5) Autres sujets

19. Les questions diverses abordees sont a) la cooperation Sconomique entre

l'URSS et les pays africains, b) la planification regionale, et c) une

demonstration de travail sur ordinateur.

20. En ce qui concerne la cooperation economique entre l'URSS et les pays

africains, les relations historiques et la cooperation economique entre l'URSS

et les pays africains ainsi que les resultats constructifs atteints dans les

differents domaines economiques et sociaux ont ete exposes par un representant

du Comite d'Etat de l'Union sovietique pour les relations economiques extSrieures.

Le Seminalre a aussi rappele la cooperation technique et economique pass6e et

en cours entre l'URSS et la CEA, en particulier la cooperation en matiere de

formation de spScialistes africains dans les differents domaines et s'est tout

particulierement prononce" en faveur de 1'elargissement de cette cooperation a la

planification regionale, domaine lequel l'Union sovietique dispose d'une experience

considerable.

21. Un voyage d'etudes a ete organise afin de permettre aux participants d'6tudier

de plus pres les activites de planification regionale effectuees au niveau des

r^publiques. Lors de la visite a Riga, en Republique de Lettonie, les participants

ont e"te inities a un certain nombre de modeles, notamment a un modele agricole

et a un modele de planification regionale d'entree-sortie integr§, a l'Institut

economique d'etat de 1'Academie des sciences de la Republique de Lettonie et a

l'Institut de recherche scientifique du Comite" d'6tat de la planification de la

Republique de Lettonie. Une visite de la ville d'Urmala a egalement ete organises.

22. II y a egalement eu une demonstration de travaux de modelisation sur

ordinateur, et une des cessions du s£minaire a e~t£ consacree a l'examen par les

participants des procedures de modelisation sur ordinateur utilis£es par l'Acad£mie

des sciences d'Union sovidtique. De m§me, lors de la visite de l'Institut de

recherche scientifique du Comite d'etat de la planification de la Republique de

Lettonie, une session a ete partiellement consacree a une demonstration complete

des mecanismes de la planification regionale au niveau de la Republique.

V. Recommandations du S6minaire

23. Apres des debats de fond sur ces sujets, le Seminalre a emis les recommanda

tions suivantes :

A. Integration du secteur non-structurS dans la planification

multi-sectorielle

24. Compte tenu du rfile de plus en plus important joue par le secteur non-structure

dans les domaines de la promotion de l'emploi, des possibilites d'obtenir des

revenus, de l'acquisition de competences, et de la satisfaction des besoins

essentials dans les economies africaines, il est souhaitable que :
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1. Les gouvernements prennent des mesures positives pour int6grer le secteur

non-structure dans le processus de macro-planification. Pour atteindre ces

objectifs les gouvernements devraient :

a) prendre des mesures pour corriger sa mauvaise reputation actuelle;

b) organiser des ateliers au niveau national pour fournir un forum a

l'echange d'idaes entre decideurs politiques, chercheurs, et le

grand public;

c) ame"liorer la collecte de donnees sur le secteur non-structur6 et

mettre a jour les informations existantes,

d) identifier les domaines dans lesquels le secteur apporte deja une

contribution importante et lancer des programmes d1assistance

appropries;

e) 6laborer des mesures qui tiennent dument compte de la nature

particuliere de ce secteur afin de renforcer sa contribution au

developpement national.

2. Les ministres africains de la planification et du developpement national

donnent a la CEA en collaboration avec d'autres institutions internationales

un mandat pour :

a) accroitre leurs activite's dans le secteur non-structure, en

particulier dans le domaine de 1'integration macro-economique;

b) effectuer des recherches, collecter des donnees, et realiser

des analyses portant sur ce secteur*

c) organiser une table ronde/un s6minaire des planificateurs africains

sur le sscteur non-structure.

B. Recommandations sur les modeles de previsions a court terme fond6s

sur des matrices de comptabilite sociale

25. Compte tenu du fait qu'a 1'heure actuelle, les pays en deVeloppement

d'Afrique sont confront§s a de plus grandes incertitudes dOes aux chocs

ext§rieurs (a savoir les fluctuations du prix des produits de base, les

changements climatiques, etc) et que 1'on ressent le besoin de concevoir et de

mettre en oeuvre des modeles de previsions a court terme qui permettraient aux

planificateurs africains d'analyser et de superviser devolution de leurs

economies respectives et de realiser a point nomme les ajustements n£cessaires,

le seminaire recommande que :
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1) Le Secretariat de la CEA renforce et elargisse ses activites sur

les modeles de previsions a court terme afin d'y inclure autant de pays

africains qua possible, en tenant compte des caracteristiques specifiques de

chaque pays et en integrant les differentes variables en matiere da finance, de

prix et de balance des paiements qui sont pertinentes pour la realisation de

previsions a court terme.

2) Le Secretariat de la CEA en collaboration avec d'autres organisations

internationales specialisees aide les pays africains a adopter leurs systemes

informatiques aux matrices de comptabilite sociale qui sont conside*r§es comme

un puissant outil pour la realisation d'analyses et de previsions tant micro-

que macro-economiques et d'analyses portant sur les balances inter-sectorielles

(coefficients techniques d'entr^e-sortie et leur dynamisation). A cat egard,

il faudrait aider les Etats africains a :

a) installer des bases de donnees statistiques adaptees, fiables
et appropriates;

b) obtenir des moyens informatiques a travers des arrangements

bilateraux et multilateraux;

c) former le personnel local a la gestion des modeles de previsions

a court terme en envoyant des consultants charges de le former

en cours d'emploi ou en octroyant des bourses de formation aupres

de la CEA ou a l'etrangerj

d) etablir une unite de previsions a court terme concue comme un

mecanisme institutionnel de suivi au sein des ministeres/services

de la planification;

e) obtenir des informations sur I1experience d'autres pays en matiere

drutilisation de modeles fondes sur des matrices da comptabilite"
sociale;

f) integrer les modeles des pays africains au sein du prcjst de reseau

mondial (World Project Link) en cours d'execution.

3) Les pays africains effectuent autant d1etudes independantes que possible

pour veiller a la coherence interne de leurs plans de developpement a court et

moyen termes. Celles-ci devraient entre autres comporter des enqufites sur les

menages, des recensements industriels, des enqugtes de population, des enquStes

sur les prix, les finances et le commerce exterieur, etc.

C. nodeles dans le domaine de l'energie

26. Les participants :

Considerant 1'importance des secteurs des transports et de l'anergie pour

l'harmonisation et I1acceleration du developpement des pays africains;
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Conscients du fait que les couts de I1energie sont relativement eleves

ce qui rend les transports tres chers pour les pays africains en general

et pour les pays africains sans littoral en particulier,

Conscients egalement de la necessity d'ameliorer la gestion des ressources

en energie disponibles ainsi que des investissements dans les domaines des

transports;

Considerant le cout eleve des transports et de I1energie dans les pays en

developpement;

1) Recommandent aux pays africains :

a) de collecter autant de donnees que possible afin de realiser les

modeles necessaires incorporant les secteurs de I1energie et des

transportsi

b) de considerer la planification de 1'energie comme faisant partie

integrante de la planification de leur developpement economique

et social;

c) d'exploiter les sources d'energie renouvelables;

d) d'elaborer et de mettre en oeuvre des programmes d*afforestation

et de reboisement afin de veiller a ce que l'approvisionnement

des zones rurales en bois a brQler ne soit pas interrompu pour

cause de penurie, et de mettre un terme a la tendance a la

degradation rapide de l'environnement du fait du deboisementj

e) de renforcer la cooperation dans le secteur de I'energie tant

au plan bilateral qu'au sein des groupes regionaux tels que la

Conference de coordination du developpement de l'Afrique australe,

la CEDEAO, la ZEP, etc, et de veiller a la conservation de

1'energie.

2} Invitent la CEA et l'Academie des sciences d'Union sovietique :

a) a aider les pays africains disposes a introduire un sous-modele

portant sur l'energie et/ou les transports dans les modeles

existants ou a en creer un, en y envoyant des experts et les

equipements necessairess

b) a fournir une assistance technique et en materiel dans les

domaines de la programmation des ordinateurs et du traitement

des statistiques sur l'energie et/ou les transports.
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D. Recommandations en matiere de planifications regionale et sectorielle

27. Prenant en consideration I1importance pour 1'Afrique d'une planification

globale renforcee par une planification regionale coherente et efficacej

Conscients de la necessity de coordonner les politiques sectorielles
pour mieux articuler entre elles les economies des pays africains;

Les participants au seminaire recommandent les actions suivantes en

matiere de planification multi-sectorielle :

1) de cre"er de maniere progressive un systems regional dfinformation
et de statistiques;

2) de prendre en compte le cas echeant, l'aspect regional dans

lrElaboration des plans nationaux a moyen et long terrnes;

3) de creer des structures regionales de planification et de donner

a eelles qui existent des moyens appropries pour la realisation
de modeles;

4) de de"finir des systemes appropries pour la decentralisation des

m6canismes de gestion et de planificationj

5) de realiser des modeles economiques simples susceptiblss de

demontrer I1impact de I1integration des pays africains dans

des domaines tels que le commerce et les transports;

6) d'accroltre 1'aide technique de la CEA aux pays africains pour
1'elaboration de plans de developpement.

E. Recommandations en matiere de cooperation dans les domaines des modeles

de planification et de la gestion macro-e'eonomique

28. Le Seminaire :

Constatant la diversity des niveaux de developpement en matiere de

cr6ation de modeles atteints par les Etats membres de la CEAi

Cpnsiderant quo l'fichange d1informations et d'experiences esttoujours
enrichissant;

Considerant les possibilites de collaboration qui existent entre

institutions specialises, Internationales et gouvernementalesi

Considerant, enfin, que dorenavant et davantage que par le passe, la

planification et la gestion de l'6conomis nationale deviendront de plus en

plus indisociable de l'utilisation de modeles de planification et de

methodes de gestion macro-Gconomique;
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Recommande :

1) I1intensification de la cooperation dans le dotnaine de la modelisation

entre tous les Etats membres de la CEA, renforcement qui doit inclure

la mise en place d'un systems d'echange d1informations et d'experiences

entre Etats membres d'une part, et entre Etats membres et la CEA

d'autre part. La CEA devrait montrer I1example et encourager cbs

formes de cooperation;

2) I'etablissement d'une telle cooperation entre pays africains et la

CEA d'une part, et entre ces pays et des organisations internationales

et gouvernementales specialises d'autre part, ces institutions

disposant d'une plus grande experience et de davantage de competences,

est de nature a promouvoir les methodes de modelisation de la plani-

fication et de gestion macro-e'conomiquej

3) 1*organisation de reunions scientifiques pour la promotion et le

developpement de la modelisation dans les pays africains : a cette

fin, la CEA devrait explorer tautes les possibilites de tirer profit

de l'experience de 1'URSS, en particulier de celle de l'Institut

central d'economie et de math6matique de l'Academie des sciences

d'Union sovietique et d'etablissements similaires en Union sovi6tique.

F. Conclusion

29. Le programme de travail de la CEA sur la modelisation des Economies africaines

destine a permettre d1analyser et d'evaluer de maniere critique les contraintes

pesant sur le developpement et leurs incidences au plan politiqus, b6n6ficierait

de vos recommandations en ce qui concerne ses travaux futurs sur les modeles

dn planification multi-sectorielle. Nul doute que les possibility d'ame"liorer

et d'elargir les travaux dans ce domains sont considerables. A cet egard, les

recommandations du seminaire sont une contribution positive et pourraient

constituer la base de nos travaux futurs dans ce domaine.

30. La Conference commune est, par consequent, invitee a examiner le rapport

et les recommandations du seminaire, en particulier en ce qui concerne la

convocation d'une table ronde sur 1'integration du secteur non-structure dans

la planification multi-sectorielle du developpement et d'un sSminaire sur la

planification rSgionale, et a decider quelles doivent etre les priorites afin

que le secretariat soit en mesure de preparer dans les meilleurs de"lais un

plan de travail coordonne afin de permettre la mise en oeuvre du programme

propose.




